
 

 

 

 

 
Le (I) analyse de document est obligatoire et commun aux deux sujets ; 
Le candidat traitera l’un des deux sujets de dissertation au choix. 
 

I. Analyse de document : (05 points) 

Croissance économique entre 1988 et 2007 

En % par an 1988-1997 1998-2007 

Economies avancées 2,9 2,6 

Pays émergents et en développement 4,1 5,8 

Chine 9,9 8,9 

Inde 5,9 6,5 

Monde 3,4 4,1 
(Source : Fonds Monétaire International, Perspectives de l’économie mondiale, 2006) 

Consigne : 

1. Interpréter les chiffres en gras soulignés. 

2. Calculer les taux d’accroissement du PIB des pays émergents et en développement sur la période. 

3. Donner une signification globale de la croissance économique de l’inde sur la période. 

 

II. Dissertation : (15 points) 

Sujet 1 : Le phénomène de vieillissement démographique de plus en plus touche sans distinction les 

pays développés et les pays en développement. 

Consigne : A l’aide des documents ci-joints et de vos connaissances personnelles, vous ferez ressortir 

les divers aspects de ce phénomène démographique dans chacune des deux régions. 

Document 1 : Le vieillissement : un défi majeur pour les pays en développement et les pays 

émergents. 

Le rapport du BIT préparé pour la Conférence internationale du Travail montre que le défi de la prise 

en charge d’une population vieillissante plus nombreuse n’est pas seulement un enjeu pour l’Inde mais 

pour d’autres pays qui se développent rapidement en Afrique, en Asie et en Amérique latine où le 

vieillissement de la population devrait s’accélérer de plus en plus. Tout comme en Inde, cela signifie 

que les ressources de ces pays sont fortement mises à contribution. 

Comme le souligne le rapport, le problème est rendu plus complexe par le fait que l’immense majorité 

des personnes âgées est employée dans l’économie informelle et a peu ou pas accès à des mécanismes 

contributifs de sécurité sociale ; cela signifie que le traitement approprié des questions de sécurité 

sociale doit être une priorité. 
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Document 2 : Vieillissement de la population mondiale 

Différents facteurs expliquent le vieillissement de la population mondiale, tels l'accroissement de 

l'espérance de vie, la baisse du taux de fécondité, liée notamment aux progrès en matière de contrôle 

des naissances, le baby-boom, les mouvements migratoires. 

Si le vieillissement apparaît aujourd'hui comme une tendance universelle, l'intensité de sa 

manifestation varie, en particulier selon les régions. Les pays développés connaissent ainsi déjà un 

nombre important de personnes âgées, tendance en évolution constante. Les pays en développement 

sont encore à la première phase du processus, mais le rythme du vieillissement de la population devrait 

s'y accélérer de manière particulièrement rapide. 

Le vieillissement entraîne des bouleversements économiques et sociaux des sociétés. Par conséquent, 

de nouveaux défis doivent être relevés pour offrir un cadre adapté aux personnes de tous les âges, 

hommes et femmes.      

Communication sur le vieillissement dans le monde Commission UE. Mars 2002 

Document 3 : Un grand défi à relever. 

Le vieillissement de la population dans les pays en développement constitue un problème critique en 

raison de deux facteurs : faiblesse de l'infrastructure institutionnelle capable de satisfaire aux besoins 

d'une population âgée de plus en plus nombreuse, en chiffres tant relatifs qu'absolus; et incertitude 

quant à la capacité des familles de continuer à dispenser des soins aux personnes âgées et à leur 

témoigner la solidarité coutumière, ceci en raison de nombreux changements d'ordre social, tels que 

les migrations et la participation croissante des femmes à la vie publique et professionnelle.                                                                   

Département de l'information, ONU- Septembre 1994 

Document 4 : Une ère nouvelle s'ouvre pour les personnes âgées. 

“L’ère du vieillissement", la "révolution grise", "l'humanité à l'âge adulte" : ces expressions et d'autres 

de même type sont aujourd'hui entrées dans le langage commun et se fondent sur des données 

statistiques bien nettes. 

Au cours des 75 années qui vont de 1950 à 2025, la population mondiale de personnes âgées (c'est-à-

dire à partir de 60 ans) sera passée de 200 millions à 1,2 milliard et de 8 à 14% de la population totale 

du monde. 

Durant la même période, le nombre de vieillards (c'est-à-dire à partir de 80 ans) sera passé de 13 à 137 

millions. Bref, entre 1950 et 2025, la population mondiale aura approximativement triplé, le nombre 

des personnes âgées aura sextuplé et celui des vieillards décuplés.     

Département de l'information, ONU- Septembre 1994 

Document 5 : Nécessité de faire face au défi 

Les pays développés, qui sont ceux dont la population vieillit le plus vite, sont en train d'aménager et 

de préciser leurs politiques et leurs programmes, ainsi que de répondre aux besoins des personnes 

âgées, ce qui recouvre non seulement les moyens de les prendre en charge, mais aussi ceux d'assurer 

leur participation continue à la société. Ces pays tentent d'aménager la répartition des dépenses 

nationales de manière à tenir compte du vieillissement de la population, tant dans les faits que selon 

les prévisions, et de ses répercussions sur divers secteurs (santé, logement, éducation, protection 

sociale, emploi et sécurité du revenu). 

Département de l'information, ONU- Septembre 1994 
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Document 6 : Proportion de plus de 65 ans dans certaines régions du monde en 1975, 2000 et 

2025.  

Grandes régions 
% de plus de 65 ans 

1975 2000 2025 

Afrique du Nord 3,8 4,0 7,0 

Afrique Sub-Sahara 3,1 3,3 3,7 

Amérique centrale 3,7 4,5 8,4 

Amérique du Sud 4,4 5,6 9,8 

Asie de l’Est 4,7 7,7 14,2 

Asie de l’Ouest 4,3 4,8 7,3 

Asie Sud et Centre 3,6 4,6 8,0 

Océanie 7,5 10,0 14,8 

Amérique du Nord 10,3 12,5 19,0 

Europe 11,4 14,7 21,0 

Pays pauvres 3,1 3,1 4,0 

Pays intermédiaires 4,0 5,4 9,4 

Pays développes 10,7 14,4 20,9 

Le monde 5,6 6,9 10,4 

Sources : Nations Unies ,1999 

 

Dissertation : (15 points) 

Sujet 2 : l’investissement est l’acte par lequel une entreprise dépense de l’argent pour en gagner plus. 

L’augmentation durable de la demande exprimée par les commandes adressées à l’entreprise est un 

facteur d’investissement. 

 Consigne : A l’aide des documents ci joints et de vos connaissances personnelles vous montrerez que 

la demande anticipée est un déterminant de l’investissement ensuite vous évoquerez les autres facteurs. 

Document 1 : L’investissement dépend avant tout des variations de la demande anticipée. Selon 

Keynes, ce n’est pas la rentabilité qui est le principal déterminant de l’investissement mais la demande 

anticipée appelée demande effective. En effet, les entreprises ne vont investir que si elles anticipent 

une hausse durable de la consommation des ménages, des investissements des entreprises ou des 

exportations. Cependant, la hausse de la demande ne déclenche l'investissement que si certaines 

conditions sont remplies. Tout d'abord, le taux d'utilisation de l'équipement doit être proche de 100%. 

En effet, le chef d'entreprise n'aura pas besoin d'investir s'il dispose de machines non utilisées et non 

obsolètes et en plus la hausse de la demande doit être durable.  

Enfin, le coût relatif du travail et du capital peut agir sur la décision d’investir. Si le coût du travail 

devient trop élevé, le chef d’entreprise procède à des investissements de productivité ou de 

modernisation qui remplace le travail par du capital productif. 

Document 2 : L'importance relative des différents déterminants traditionnels de l'investissement 

(demande, profits, contraintes financières et technologiques) demeure imparfaitement connue. Si 

pendant longtemps la demande est apparue comme le déterminant le plus important, des analyses 

empiriques ont mis en évidence qu'en France la profitabilité des entreprises ainsi que leurs contraintes 

financières ont, sur les vingt dernières années, influencé significativement le niveau d'investissement. 

Une approche centrée sur les décisions individuelles d'investissement et s'appuyant directement sut les 

perceptions des entreprises permet d'offrir un autre point de vue sur la hiérarchie des déterminants. [...] 
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les déterminants ont des influences asymétriques sur les différentes composantes stratégiques de 

l'investissement matériel :  les perspectives de demande prédominent quand il s'agit d'accroître les 

capacités de production alors que les facteurs techniques sont plus influents quand il s'agit de 

rationaliser le processus de production. 

(Source : A. Naboulet et S. Raspiller, « Déterminants de la décision d'investir et destination économique des 

équipements », Economie et Statistique, n° 395-396, Insee, 2006). 

 

 Document 3 : Evolution de la rentabilité et de l’investissement des sociétés non financières en France 

En % 1980 1990 2000 2002 2004 2006 2007 

Taux de marge 25,8 32,6 33,2 32,4 32,3 31,1 31,2 

Taux d’investissement 15,3 18,0 19,5 19,0 18,1 19,1 20,9 

Taux de rentabilité financière 4,2 6,0 7,0 6,8 5,7 4,2 3,8 

Taux d’intérêt réel à long terme 0,9 6,8 3,2 2,9 0,2 0,4 3,1 

(Source : Insee 2008) 

Document 4 : 

 Au niveau macroéconomique, contrairement à ce qui se produit au microéconomique, il n’est pas 

certain que la masse des profits des entreprises diminue, car la hausse des salaires augmente les 

débouchés donc les ventes. Cette hausse globale de la demande peut même favoriser l’investissement 

de capacité.    

(Source : J.-P. Piriou, SES Nouveau Manuel, La Découverte, 2003). 

 

Document 5 : Evolution de l’investissement  

 
 

Document 6 : 

Le profit obtenu est une des sources du financement des investissements. Le bénéfice non distribué 

permet à l'entreprise d'autofinancer ses achats de biens d'équipement, de bâtiments et de logiciels 

destinés à remplacer l'équipement usé ou obsolète, à accroître les capacités de production ou à 

augmenter la productivité des facteurs de production. Plus le profit réalisé est important, plus la 

capacité d'autofinancement est élevée et moins l'entreprise sera dépendante du financement externe. Il 

existe une corrélation positive entre le taux de marge et le taux d’autofinancement. Le profit espéré est 

une des motivations principales de l’entrepreneur-innovateur. Tout achat de biens d’équipement et de 

construction représente, pour l’entrepreneur, un risque parce qu’il immobilise ses capitaux pour un 

profit incertain.  

La hausse de profit est donc le moteur de l’investissement à un double titre ; le profit pousse 

l’entrepreneur à investir mais il lui donne également les moyens de le faire. 

M. KANE PAGE 4 


